
C'est un échange d'émo-
tions dans lequel le specta-
teur est acteur, une
ballade dans les registres
musicaux d'autres grands
noms artistiques. La fille de
Mighoma a fait chavirer de
frissons le ''Lokua'' vendredi
soir. Mélodieux.

IL est 21h ce vendredi 17février 2017. Annie FloreBatchiellilys se fait désirer.Pour faire patienter l'assis-tance, le groupe de musi-ciens, ''Swing a song'' quiaccompagne la diva cesoir-là, distille des airs lan-goureux : un avant-goût dece qui va être le menu prin-cipal. À 21h 40, la fille de Mi-ghoma entre dans la salle.Elle arbore un ensembleboubou blanc et,... deschaussures hautes. '« Nous
sommes ici par et pour
l'amour», lance-t-elle enguise de salut à ses presti-gieux convives. '
« C'est un nouveau concept
que j'inaugure ce soir,
"Concert à la carte". Qu'on
soit 2 ou 3, on ne va plus
s'interdire de se rencontrer.» Et c'est parti pour uneballade de sons mélodieuxdont seule Annie Flore Bat-chiellilys a le secret. ''Les
yeux doux'' de Liane Solypour commencer tout endouceur cette soirée inau-

Le '' Concert à la carte '' d'Annie Flore
Batchiellilys 
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« LES femmes doivent être
les principales actrices de la
défense des droits de la
femme. Être des femmes qui
luttent pour le bonheur et
non qui pleurent sur leur
sort. L'homme et la femme
ne sont pas égaux, cepen-
dant aucun d'eux n'est su-
périeur à l'autre.» C'estl'essentiel du messageadressé dimanche dernier,à l’hôtel le Boulevard de Li-breville, aux femmes ve-

nues de diverses provincesdu Gabon lors de la rentréedu mouvement féministe"L'appel des Mille et Une... ».Nicole Assélé, présidentede l'association, ainsi qued'autres femmes leaders, àl'instar de YolandeNyonda, ont donc, au coursde cette rencontre placéesous le signe du partage,échangé avec les femmesd'horizons divers, notam-ment les commerçantes,des artistes, étudiantes,cultivatrices et jeunes fillesdéscolarisées, etc. C'étaitl'occasion pour les respon-sables de  ''L'appel de Mille
et Une...'', de présenter leur

plan d'actions pluriannuel2017-2020, mais aussid'échanger avec leurs sym-pathisantes sur les ques-tions de leadership,d'autonomisation et d’épa-nouissement de la femme. En rappel, le mouvementféministe ''L'appel de Milleet Une...'' naît  le 29 mai2016 à la suite d'un appellancé à l'endroit de toutesles femmes. C'est une tri-bune d'échanges pour lesfemmes dont l'objectif estde  promouvoir la femme,la sortir de la ''caverne'' etbalayer tous les stéréo-types et idées préconçuessur cette dernière, tendant

à la réduire au simple rôlede femme au foyer. Selon Nicole Asséle, ''L'ap-pel des Mille et Une...'' est «
un appel pour la cause de la
femme, son épanouisse-
ment, son existence dans le
développement de son pays,
dans la lutte contre les dis-
criminations de tous
genres.»A travers des vidéos, deschansons, sketchs et té-moignages, les femmes,massivement représentéesà cette rentrée, ont com-pris la nécessité de seprendre en charge, de sesurestimer dans une so-ciété où le genre féminin

Poursuivre le combat pour l'autonomisation de la femme
Vie des association/Rentrée du mouvement féministe « L'appel des Mille et Une... »

Prissilia M. MOUITY
Libreville/Gabon

Les femmes ont massivement pris part à la rentrée
de "L'appel des Mille et Une...".
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Plusieurs femmes ministres et autres 
leaders étaient présentes.
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La présidente de l'association, Nicole Assélé,
s'adressant à l'assistance.
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Marché de l’échangeur

Beaucoup de compatriotes se sont lancés dans le com-merce ambulant ces dernières années. Rivalisant avec lespersonnes étrangères, à la recherche d'un endroit idéalpour mieux écouler leurs marchandises. Le cas ici sousl’échangeur des Charbonnages, où ils exposent leur fri-perie tous les soirs. Cependant, si cette place leur garan-tit l’abri, elle l'est moins en ce qui concerne la sécurité. Ilsne sont nullement à l'abri d'un accident causé par deschauffards.

Piéton

Par IMM
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est généralement consi-déré comme le "sexe fai-ble". « Je sors de cette
rencontre très comblée,
d'autant que les encourage-
ments et conseils de ces
femmes sont des sources de
motivation. Au contact de
ces femmes battantes et lea-
ders, on a forcement envie

de leur ressembler», a avouéCéline M., une des respon-sables. ''L'appel de Mille et Une...'',il faut le rappeler, est unechaîne de solidarité qui aen partage l'unité, la cohé-sion, l'entraide pour faireentendre la voix desfemmes. 

Annie Flore Batchiellilys
au Lokua.
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Moment de communion entre 
les spectateurs et l’artiste.
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gurale. Ensuite, c'est autour de ''Nadia'' d'OliverNgoma d'être revisité... «
C'est aussi ça le "Concert à
la carte". Chanter les chan-
sons d'autres artistes... à ma
sauce.»Vient ensuite le riche ré-pertoire d'Annie Flore Bat-chiellilys. ''Je t'invite'',''Afrique mon toit''... L'émo-tion monte d'un cran. Lafille de Mighoma est dansson élément : faire frémird'émotion un public quin'attendait que ça. « Vous pouvez demander
une titre de votre choix, c'est
aussi cela le "Concert à la
carte''», lance Annie Flore.Et c'est réparti pour d'au-tres sommets de sensations! Changement de registre.L'humoriste Sissoko, de lapartie, ce vendredi soir, ar-rive et parle avec humourde l'amour. Pour la boucle, Annie Flore

annonce fêter ses 50 ans le10 avril à l'Institut français(IF) du Gabon. "Sur invita-
tion''. Mais c'était sanscompter avec ce public quine voulait plus se séparerde l'artiste. Le titre ''Je
t'aime, en punu'' emballe ànouveau la salle. Le concept "concert à lacarte" prend une autre di-mension. Sur des notes depiano de Jöel Nzé, chacun, àtour de rôle, prend le micropour célébrer en français,en anglais en espagnol oualors en yipunu, l'amour.Standing ovation pourAnnie Flore Batchiellilyspour cette communion par-faite avec son public. Maisla fin attendra encore unpeu. ''Le chant c'est mon
champ'' vient d'être solli-cité par une invitée. Autre promenade musicale.La reine de Mighoma dé-pose enfin le micro. Un tourde la salle pour des affec-

tueux câlins clôt définitive-ment la soirée.Pour Jean LambertNdomby, spectateur, c'étaitdirect, familier avec beau-coup d'émotions. « Un sen-
timent de proximité,
d'intimité comme au village
devant le feu», chante-t-ilencore sous le coup del'émotion. Même jubilation chezBruno, musicien, non en-core remis de tous les fris-sons procurés par AnnieFlore. « C'était super, cha-
leureux, convivial. Elle sait
susciter, partager les émo-
tions, c'est un véritable art
chez elle», s'adresse-t-il àAnnie Flore, émue auxlarmes que son concept aittant plu. Prochain épisode, le 8 marsprochain pour la présenta-tion officielle de son nouvelalbum, ''Mon amour
Gabon''. 


